




Les résultats de la surveillance s'expriment notamment par le nombre 
de cas ou de foyers notifiés et par la prévalence ou l'incidence 
des maladies. 

L'épidémie-surveillance répond donc à un objectif de connaissance, 
d ' information, d 'alerte par une géographie quantitative et diachro- 
nique des maladies. 

Celle-ci apporte des données utiles pour agir dans le cadre d'une 
politique sanitaire locale, nationale ou internationale. Agir, cela 
peut signifier, déclencher les études épidémiologiques nécessaires, 
entreprendre des traitements thérapeutiques, conseiller, réorganiser, 
appliquer des mesures zootechniques, mettre en oeuvre du génie sanitaire 
de la prévention, du secours. 

L'épidémio-surveillance ne s'apparente donc ni à des enquêtes, ni 
à de la recherche épidémi~lo~ique mais simplement relève d'une signa- 
létique active des maladies. 

La représentativité de plus en plus satisfaisante des sources d'infor- 
mation au regard des problèmes à traiter peut permettre à terme 
d'étendre la signification statistique des données recueillies à 
la situation réelle de l'ensemble d'un système de production. Mais, 
pour l'instant, et pour la plupart des domaines, ce ne sont encore 
que des indices de la santé animale qui sont en notre possession. 

Cette journée consacrée à l'épidémie-surveillance illustrera, au 
travers d'exemples de systèmes conçus en épidémiologie végétale, 
animale et humaine, pour des objectifs très différents, les quelques 
principes qui viennent d'être énoncés. 


